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SM le Roi a subi avec succès une opération chirurgicale à 
son épaule gauche à la clinique du Palais Royal à Rabat 

 

Les enseignements  
à tirer de la chute du 

régime d’Al Assad  
 

Nous assistons à une dislocation de «l’axe de résistance» (les Houthis,  
le Hezbollah et les factions irakiennes en l’occurrence), qui s’est  

transformé en un chapelet chiite entre les mains des mollahs 

"Au cours d’une activité sportive ha-
bituelle effectuée, ce dimanche 8 décem-
bre 2024, Sa Majesté le Roi Mohammed 
VI, que Dieu L’assiste, a eu une chute oc-
casionnant traumatisme de l’épaule 
gauche avec fracture de l’humérus. 

Cette fracture a nécessité une inter-
vention chirurgicale, qui s’est déroulée 
avec succès, ce jour à la clinique du Pa-

lais Royal à Rabat. 
A l’issue de cette intervention, 

l’épaule gauche de Sa Majesté le Roi, que 
Dieu Le protège, sera immobilisée pen-
dant une durée de 45 jours, suivie d’une 
période de rééducation fonctionnelle. 

Puisse Dieu préserver Sa Majesté le 
Roi, Lui accorder prompt rétablissement 
et Le combler des bienfaits de la santé". 

Communiqué de l’équipe médicale 
composée de :  

Pr Belyamani Lahcen, médecin person-
nel de Sa Majesté le Roi 

Pr Zine Ali 
Pr Bouabid Salim 
Pr Benchekroun Mohammed 
Professeurs traumatologues à l’hôpital 

d’instruction militaire Mohammed V de Rabat.
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La Chabiba ittihadia appelle les jeunes à s’inscrire
sur les listes électorales pour qu’ils puissent exercer
leur droit constitutionnel en toute responsabilité

Le Bureau national de la Chabiba ittihadia
a tenu, vendredi dernier, une réunion par
visioconférence, sous la présidence du

Premier secrétaire de l’USFP, Driss Lachguar, et
en présence d’Abdellah Sibari, membre du Bu-
reau politique chargé du secteur de la jeunesse.

Lors de cette réunion, le Premier secrétaire
de l’USFP a salué la dynamique organisationnelle
de la Chabiba, tout en se félicitant du succès de
la récente session du Conseil national de la Cha-
biba tenue au siège central du parti à Rabat et en
mettant en avant les grands espoirs que l’USFP
place en sa jeunesse, qu’elle considère comme
une force motrice et contributive au changement
positif.

Dans son communiqué, la Chabiba ittihadia
a appelé les jeunes à s’inscrire sur les listes élec-
torales pour qu’ils puissent exercer leur droit
constitutionnel en toute responsabilité. 

Le Bureau national a également annoncé son
engagement à participer pleinement à cette révi-
sion des listes électorales, en mobilisant ses mi-
litants et militantes à travers l’organisation de
campagnes dans les locaux du parti et sur les ré-
seaux sociaux.  

Les membres du Bureau national ont réitéré
leur engagement continu à œuvrer pour un
Maroc démocratique et moderne, où la liberté,
la dignité et le bien-être sont garantis pour tous.
Ils ont souligné l’importance de renforcer la sta-
bilité et la prospérité du pays tout en encoura-
geant une participation citoyenne active à même
de consolider le choix démocratique et l’Etat des
institutions.

Conscient des défis politiques, économiques
et sociaux actuels, le Bureau national a dénoncé
le recul inquiétant dans la gestion de la chose pu-
blique, marqué par l’hégémonisme gouverne-
mental et la marginalisation des voix critiques.  

L’essence de la pratique démocratique, selon
la Chabiba ittihadia, consiste dans la présence des
forces d’opposition dont le rôle est de mettre en
garde contre les défauts dans la gestion de la
chose publique par le gouvernement. « Cette pra-
tique a disparu au cours des dernières années de
la gestion gouvernementale, ce qui a impacté né-
gativement la participation des citoyens lors des
élections du 8 septembre 2021 », a précisé la
Chabiba ittihadia.

H.T

L’USFP présent à la cérémonie
du centenaire de Mario Soares
Sur invitation du Parti so-

cialiste portugais, Ma-
chij El Karkri, membre

du Bureau politique ainsi que
de la Commission des rela-

tions extérieures et de la
Commission d’éthique à l’In-
ternationale socialiste, a re-
présenté l’USFP à la
commémoration du cente-

naire du leader portugais
Mario Soares.

Considéré comme le père
de la démocratie portugaise
concrétisée en 1974, Mario
Soares avait occupé le poste
de président durant la décade
1986-1996, sachant qu’il avait
été membre de l’Académie du
Royaume, lui qui, de son vi-
vant, a été ami du Maroc et
proche de l’USFP.

Cette cérémonie a été
marquée par la présence
d’éminentes personnalités,
dont le Secrétaire général de
l’ONU, l’ancien chef  du gou-
vernement espagnol Felipe
Gonzalez, en plus de nom-
breux représentants de partis
social-démocrates. 

Révision annuelle
des listes électorales 

Générales

L'opération de dépôt des nouvelles demandes
d'inscription en vue de la révision annuelle des listes
électorales générales au titre de 2025 est ouverte
jusqu’au 31 décembre 2024, annonce, lundi, un com-
muniqué du ministre de l’Intérieur.

"En prévision de l'opération de révision annuelle
des listes électorales générales au titre de l'année
2025, le ministre de l'Intérieur rappelle aux citoyens
et citoyennes non encore inscrits sur lesdites listes,
remplissant les conditions légales et âgés d'au moins
18 ans ou devant atteindre cet âge le 31 mars 2025,
que l'opération de dépôt des nouvelles demandes
d'inscription sur lesdites listes est ouverte jusqu'au 31
décembre 2024", indique le communiqué.

Les citoyens et citoyennes concernés sont appelés
à déposer leurs demandes directement auprès des bu-
reaux de l'autorité administrative locale dont relève
leur lieu de résidence ou via le site "www.listeselec-
torales.ma", souligne la même source.

De même, les citoyens et citoyennes ayant changé
leur lieu de résidence doivent soumettre, dans le
même délai, leurs demandes de transfert d’inscription
à la liste électorale de la commune ou l’arrondisse-
ment dont relève leur nouveau lieu de résidence.

Concernant les citoyens et citoyennes inscrits sur
ces listes, qui ont changé le lieu de résidence dans la
même commune ou le même arrondissement, ils doi-
vent, dans le même délai, en informer l’autorité ad-
ministrative dont relève leur nouveau lieu de
résidence afin d’actualiser leur adresse dans la liste
électorale de la commune ou l'arrondissement
concernés.

Par ailleurs, les électeurs et électrices inscrits sur
les listes électorales générales peuvent vérifier leurs
données personnelles contenues dans ces listes en en-
voyant un SMS au numéro gratuit 2727, conclut le
communiqué.

Chambres professionnelles

Le dépôt des nouvelles demandes d'inscription
sur les listes électorales des Chambres profession-
nelles, dans le cadre de la révision annuelle de ces
listes au titre de l'année 2025, s'effectuera du 1er au
31 décembre 2024, indique, lundi, un communiqué
du ministre de l’Intérieur.

"Le ministre de l’Intérieur informe les profession-
nels exerçant dans les secteurs relevant des Chambres
d'agriculture, des Chambres de commerce, d'industrie
et de services, des Chambres d’artisanat ou des
Chambres de pêche maritime, qui ne sont pas inscrits
sur les listes électorales des Chambres profession-
nelles, et remplissant les conditions légales requises
et âgés de 18 ans au moins ou qui atteindront cet âge
le 31 mars 2025, que le dépôt des nouvelles de-
mandes d’inscription sur lesdites listes, dans le cadre
de la révision annuelle au titre de l’année 2025, a dé-
buté dimanche 1er décembre 2024 et se poursuivra
jusqu’au 31 du même mois", précise le communiqué.

Durant ce délai, les professionnels non-inscrits
sur les listes électorales actuelles, sont appelés à dé-
poser leurs demandes d’inscription sur la liste élec-
torale de la Chambre dont ils relèvent auprès des
bureaux de l’autorité administrative locale dont relève
le lieu d'exercice de leur activité professionnelle, selon
la même source.

De même, indique le communiqué, le ministre de
l’Intérieur attire l’attention des professionnels inscrits
sur les listes électorales actuelles des Chambres pro-
fessionnelles, et désirant transférer leur inscription de
la liste électorale d’une catégorie professionnelle ou
d’une instance électrice à la liste d’une autre catégorie
ou d’une autre instance ou d’une circonscription élec-
torale à une autre ou d’une Chambre professionnelle
à une autre, doivent déposer leurs demandes auprès
des bureaux précités, avant fin décembre courant.
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Le régime d’Al Assad est tombé
après 13 années de vacillation
entre escalade militaire et tentative

de résistance grâce aux aides étrangères.
De notre côté, nous souhaitons pour

la Syrie un retour au calme dans le respect
de sa souveraineté, de son intégrité terri-
toriale et de sa transition démocratique.

Il conviendrait, au vu des développe-
ments qui se suivent en ce moment, de
souligner les remarques suivantes : 

- Avec la chute d’Al Assad fils, c’est
l’option consistant à s’opposer à toute ré-
forme en misant à tort sur son efficacité
qui est tombée.  Les développements suc-
cessifs n’ont eu de cesse de démontrer
depuis le déclenchement des événements
internes en 2011 que le fait de chercher à
miser sur d’autres facteurs que le peuple
et la nation mène assurément à l’échec.

- A l’Union Socialiste des Forces Po-
pulaires, alors que l’on est à presque
vingt-cinq ans de l’arrivée au pouvoir
d’Al Assad fils, nous notons que ledit ré-
gime est passé à côté de l’occasion d’une
réforme politique et souveraine après
avoir laissé entrevoir une nouvelle page
durant les premiers mois de son investi-
ture ratant par là même l’opportunité
d’une réforme synonyme de stabilité.

- Avec la chute d’Al Assad, il s’est
avéré que si cette chute a été aussi rapide,
c’est parce que les piliers de sa survie re-
posaient essentiellement sur des appuis
étrangers à telle enseigne que le régime se
trouvait pensionnaire de ce qu’il convien-
drait d’appeler « Service de réanimation
géopolitique » tributaire donc des soins
sanitaires administrés par des forces
étrangères ; Iran et Russie en tête. C’est
ainsi que dès que les centres d’intérêt de
ces pays ont changé, la position du ré-
gime syrien en a pâti au niveau du
Moyen-Orient, son utilité n’étant plus de
mise pour ses alliés.

- Avec la chute d’Al Assad, nous as-
sistons à une dislocation de « l’axe de ré-
sistance » (les Houthis, le Hezbollah et les
factions irakiennes en l’occurrence), qui
s’est transformé en un chapelet chiite
entre les mains des mollahs, et ce à
l’heure de changements fondamentaux
traçant de nouveaux aspects au Moyen-
Orient et qui, sous la domination ira-
nienne, ne laissent qu’une trop petite
marge de manœuvre aux peuples.

- Dans la foulée de cet échec, c’est
toute une doctrine géostratégique mise en
place par l’Iran, avec « la résistance »
comme slogan, qui est tombée à l’eau.
Cette doctrine visait au fait l’affaiblisse-
ment des Etats-Nations en Irak, en Syrie,
au Yémen et au Liban tout en écartant
l’option nationaliste à Gaza, le but étant

pour l’Iran de s’entourer de « monticules
» sécuritaires et militaires pour sa propre
protection.

L'intégrité nationale, qu'elle soit poli-
tique, idéologique ou morale, exige que
nous posions une question que bien des
tribunes évitent soigneusement : où en
est la cause palestinienne depuis que
l'Iran a pris les rênes de la confrontation
et la gestion de ce dossier, à partir du 7
octobre? Qui, de l’Iran ou du peuple pa-
lestinien et de sa résistance héroïque, a
réellement tiré profit de cette situation? 

La réponse logique, qui s'impose à
l'œil nu, est que la question centrale a re-
culé dans l'ordre des priorités, passant
derrière le Liban, la Syrie, et peut-être
même l'Irak. Elle semble aujourd'hui plus
éloignée encore de son importance
d’avant le 7 octobre. Ce constat met en
lumière un agenda politique iranien dés-
ormais plus clair et manifeste.

Une telle réalité appelle une approche
différente, plus rationnelle et mesurée,
une approche à même de  mobiliser l'opi-
nion publique internationale éprise de
paix, de justice et de liberté. C'est la vision
défendue par l'Union socialiste des forces
populaires, qui a toujours pris parti, sans
calculs, pour la cause palestinienne, la
considérant comme une question natio-
nale inscrite dans la conscience collective
de la nation.

Certes, les voix qui avaient rapide-

ment accusé de trahison ceux qui privilé-
giaient une réflexion rationnelle et réa-
liste, fondée sur les rapports de force et
une véritable  inquiétude pour cette cause
centrale, pourraient réapparaître. Ces voix
pourraient revenir à des réactions impul-
sives et à un romantisme révolutionnaire
exacerbé.

Mais les esprits éclairés ne manque-
ront pas de noter qu’Iraniens, Russes,
ainsi que d’autres grandes puissances, à
l’Est comme à l’Ouest, démontrent qu’ils
agissent avec un pragmatisme centré sur
leurs propres intérêts. Pendant ce temps,
ils encouragent chez d’autres des ré-
ponses émotionnelles, précipitées et
brouillonnes.

Tout cela souligne, une fois encore, la
nécessité de s'engager dans une logique
rationnelle, visant à remettre la cause ex-
clusivement entre les mains de ses vérita-
bles propriétaires : les Palestiniens
eux-mêmes. Il s'agit de soutenir leur rési-
lience et la justesse de leur cause, loin des
manœuvres égoïstes et intimidantes. Il est
essentiel de renforcer les options diplo-
matiques raisonnables et de créer les
conditions de réussite pour les forces œu-
vrant en faveur de la paix, afin de parve-
nir à une solution basée sur deux Etats
dans les frontières de 1967. Car la cause
palestinienne demeure, incontestable-
ment, la plus importante dans cette ré-
gion.

Nous assistons 
à une dislocation de
“l’axe de résistance”
(les Houthis, 
le Hezbollah et les
factions irakiennes 
en l’occurrence), 
qui s’est transformé
en un chapelet chiite
entre les mains des
mollahs

“

Les enseignements à tirer de la
chute du régime d’Al Assad 
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Policy Center

41 nouveaux jeunes leaders issus de 4 continents rejoignent
la communauté Atlantic Dialogues Emerging Leaders
Le Policy Center for the New South

(PCNS) organise l’édition 2024 de
son programme "Atlantic Dia-

logues Emerging Leaders (ADEL)", qui se
tient sous le Haut Patronage de Sa Majesté
le Roi Mohammed VI, dans le cadre de la
conférence internationale annuelle Atlan-
tic Dialogues.

Le PCNS : une passerelle 
générationnelle pour les leaders 

de demain

Le PCNS se positionne comme un vé-
ritable "hub" pour les jeunes décideurs, en
réunissant chaque année entre 30 et 50
professionnels âgés de 25 à 35 ans, issus
de divers horizons tels que la politique, la
finance, la société civile, les affaires, la re-
cherche ou encore les médias. Ces jeunes,
porteurs d’initiatives et de "leadership",
aspirent à créer un impact significatif  dans
leurs domaines respectifs.

A travers le programme ADEL, ils bé-
néficient d’une plateforme unique de ré-
seautage, de partage d’expériences et de
dialogue intergénérationnel, favorisant
ainsi le développement de compétences
en "leadership", pensée stratégique et
prise de décision, indique le PCNS dans
un communiqué, précisant que pour cette
édition 2024, 41 jeunes leaders provenant
de 22 pays viendront enrichir une commu-
nauté représentant 74 nationalités.

Lors de séminaires et ateliers conçus
et organisés à leur attention, du 8 au 11
décembre, ces talents émergents bénéfi-
cieront de formations assurées par des
mentors expérimentés, favorisant un
transfert de connaissances intercultu-
relles et renforçant une compréhension
mutuelle, explique-t-on, ajoutant que le
programme ADEL vise à bâtir une com-
munauté mondiale de leaders éclairés,
prêts à relever les défis globaux et à
contribuer activement à l’élaboration de
politiques publiques et de récits impac-
tants.

ADEL : une vision innovante
du leadership axée sur l'Atlantique

et l'Afrique

Le programme ADEL se distingue par
son engagement envers l’Atlantique et
l'Afrique, offrant aux participants une pers-
pective spécifique et pertinente pour ces
zones géographiques. Sa singularité réside
dans son approche inclusive, intégrant acti-
vement les anciens participants dans sa pro-
grammation continue, créant ainsi une
communauté dynamique et collaborative,
souligne la même source, notant que le pro-
gramme établit des liens entre les jeunes
professionnels du Nord et du Sud, et favo-
rise un échange culturel riche et une com-
préhension mutuelle accrue.

Il intègre, enfin, les participants dans
la prestigieuse conférence annuelle Atlan-
tic Dialogues, en offrant une plateforme
unique pour contribuer aux discussions
internationales et croiser des perspectives
générationnelles avec les décideurs de la
région (présents et anciens). Le focus sur
l'Atlantique et l'Afrique, l'inclusion des an-
ciens ADEL, et la connexion entre les
jeunes du Nord et du Sud font du pro-

gramme une expérience de leadership ex-
ceptionnelle qui transcende les frontières.

L’excellence atlantique

Pour cette 13e édition d’Atlantic Dia-
logues, 1300 jeunes, âgés de 25 à 35 ans,
s’étaient portés candidats, signe du succès
du programme et de son excellence atlan-
tique et marocaine. Le processus de sélec-
tion, rigoureux et conçu en trois étapes, fait
en sorte que seuls les candidats les plus qua-
lifiés et qui répondent le plus aux exigences
du programme sont retenus, renforçant
ainsi la qualité de chaque cohorte. Le pro-
cessus de sélection se base sur quatre cri-
tères : esprit d’initiative, potentiel de
leadership, vision et ambition de renforcer
les liens transatlantiques, souligne le com-
muniqué.

Les Emerging Leaders 2024 comptent
22 femmes et 19 hommes, dont 11 Afri-
cains, 9 Européens, 9 Nord-américains, 10
Sud-américains et Caribéens et 2 Asiatiques.
En ce qui concerne la répartition sectorielle,
les participants se déclinent comme suit :
24,4% sont issus de la société civile ou d'or-
ganisations non gouvernementales (ONG),

19,5% du secteur privé, 9,7% des gouver-
nements, 29,3% des organisations interna-
tionales, 12,1% du secteur public et 4,8%
du monde universitaire.

Parmi eux figurent Amandla Ndisi
(Kenya), Foreign Service Officer, ministère
des Affaires étrangères et de la Diaspora;
Natalie Delille (USA), responsable de l'im-
pact social Mondial chez Visa, fondatrice et
PDG de DearSociety; Alexander Parsalidis
(Canada), analyste en politique commer-
ciale, gouvernement du Canada; Eduarda
Zoghbi (Brésil), spécialiste du climat et de
l'énergie, Fonds d'investissement climatique
et Sauradeep Bag (Inde), chercheur associé,
Observer Research Foundation (ORF).

Le programme ADEL 2024 promet
une diversité stimulante avec des sessions
variées. Les participants auront notamment
l'occasion d'explorer les opportunités pré-
sentes autour du bassin Atlantique, d'affiner
leurs compétences en "storytelling", de dis-
cuter de la durabilité dans les politiques pu-
bliques, et de maximiser le pouvoir du
"networking". Une expérience exception-
nelle, le programme ADEL vise à former
les leaders émergents de manière enga-
geante et pertinente.

Développement d’une communauté
résiliente

Le programme ADEL vise à créer une
communauté qui vit au-delà du cadre de
la conférence "Atlantic Dialogues", en se
voyant proposer diverses opportunités
tout au long de l’année : contribuer aux
publications du Policy Center ou tenir des
rôles de speakers dans les événements et
conférences du think tank.

Durant cette 13ème édition des Atlantic
Dialogues, la nouvelle cohorte d’ADEL
participera au débat principal et interagira
avec la communauté des Atlantic Dialogues.
Comme à l’accoutumée, la séance plénière
de clôture leur sera consacrée, pour que la
voix de l’avenir du bassin atlantique soit en-
tendue, conclut le communiqué.

Le Maroc, une puissance africaine et une référence pour les pays de la région
Sous le leadership de SM le

Roi Mohammed VI, le
Maroc s'impose désormais

comme une puissance africaine
et une référence pour tous les
pays de la région, souligne le
Centre d'études internationales
italien "CeSI".

Sa Majesté le Roi a décidé de
valoriser la position géogra-
phique du Maroc, charnière entre
l'Afrique et l'Europe, à travers
d'impressionnants projets d'in-
frastructures structurants, écrit le
think tank italien dans une ana-
lyse publiée sur son site.

L'objectif  étant de garantir la
croissance interne comme fac-
teur de développement et de sta-
bilité sociale et, sur le plan

géopolitique, de faire du
Royaume un pôle énergétique et
industriel et une porte d'entrée
privilégiée de l'Afrique pour le
commerce mondial ainsi qu'un
acteur de premier plan dans le
domaine sécuritaire, relève le
Centre.

Dans Son Discours à l’occa-
sion du 48ème anniversaire de la
Marche Verte, le Souverain a an-
noncé que le Maroc est disposé à
mettre son réseau d'infrastruc-
tures routières, ferroviaires et
portuaires au service des pays du
Sahel pour leur garantir l'accès à
l'Atlantique, rappelle le CeSI,
précisant que plusieurs pays afri-
cains ont rejoint cette initiative et
au cours des mois suivants, di-

verses réunions au niveau minis-
tériel ont jeté les bases et défini
les contours de la mise en œuvre
concrète de cette ambitieuse ini-
tiative Royale.

Tout en facilitant la participa-
tion de ces Etats au commerce
international, le Maroc construit
des relations de confiance en
s’érigeant comme "un interlocu-
teur politique et un partenaire
économique fiable", fait remar-
quer le Centre d'études interna-
tionales.

Sur le plan économique, le
Maroc a réalisé d’énormes pro-
grès à tous les niveaux, notam-
ment dans les domaines de
l’industrie, de l’automobile, de
l’énergie, du tourisme, de l’agri-

culture, du marché du travail, des
infrastructures et d’innovation,
autant de secteurs qui devront
également bénéficier aux autres
économies africaines.

"Pour comprendre l'ampleur
des efforts de modernisation mis
en œuvre par le Maroc, il suffit
de citer Tanger Med, où se
trouve aujourd'hui le plus grand
complexe portuaire du continent
africain (…) et première infra-
structure de la Méditerranée en
termes de taille et de volumes de
marchandises", tient à préciser le
Centre. Le port Tanger Med fi-
gure dans le classement des dix
ports maritimes les plus impor-
tants au monde et dessert, entre
autres, trente-cinq ports dans

plus d’une vingtaine de pays afri-
cains, notamment le long de la
côte atlantique.

Le Centre d'études interna-
tionales italien s’est de même at-
tardé sur le projet du gazoduc
Nigeria-Maroc devant relier les
riches gisements du delta du
fleuve Niger à tous les pays
d'Afrique de l'Ouest jusqu'à Tan-
ger et, en perspective, vers l'Eu-
rope via l'Espagne.
Parallèlement, le Royaume
consolide sa coopération avec ses
partenaires européens, fait re-
marquer le CeSI, soulignant que
le Maroc d'aujourd'hui est déter-
miné à faire entendre sa voix
dans les forums internationaux
en faveur de l’Afrique.
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L'épargne nationale s'est éta-
blie à 412,7 milliards de di-
rhams (MMDH) en 2023, 

en hausse de 16% par rapport à 
l'année 2022, selon le Haut-Com-
missariat au plan (HCP). 

Les sociétés financières et non 
financières ont contribué à cette 
épargne pour 60,6%, les ménages 
et les institutions sans but lucratif 
au service des ménages (ISBLSM) 
pour 28,9% et les administrations 
publiques pour 10,6%, indique le 
HCP qui vient de publier une note 
d'information relative aux 
comptes nationaux des secteurs 
institutionnels de l'année 2023. 

La formation brute du capital 
fixe (FBCF), de son côté, s’est si-
tuée à 371,9 MMDH en 2023, en 
amélioration de 4,8% par rapport 
à 2022, précise le HCP. 

Ceci est due à une forte reprise 
des investissements des adminis-
trations publiques à la hausse de 
24,4% et d’une évolution de 8,4% 
de la FBCF du secteur des mé-
nages et ISBLSM, explique la 
même source, notant que la FBCF 
des sociétés a connu un fléchisse-
ment de 1,5%, rapporte la MAP. 

Les sociétés (financières et non 
financières) ont contribué de 55,1% 
à la FBCF nationale en 2023. De 
leur côté, les ménages et ISBLSM 
ont contribué de 28,5% au lieu de 
27,6%, celle des administrations 
publiques s’est située à 16,4% au 
lieu de 13,8%. 

Globalement, le besoin de fi-
nancement de la nation s’est élevé 
à 9 MMDH en 2023 et a représenté 
0,6% du PIB au lieu de 3,6% une 
année auparavant.  

Cette nette amélioration résulte 
principalement du passage du sec-
teur des sociétés non financières 
d’un besoin de financement de 8,2 
MMDH à une capacité de finance-
ment d’environ 13,7 MMDH. 
Aussi, les ménages (y compris 
ISBLSM) ont vu leur capacité de fi-
nancement s’améliorer de 11,2 
MMDH. 

Pour leur part, les sociétés fi-
nancières ont connu un net allége-
ment de leur besoin de 
financement en passant de 8,8 
MMDH en 2022 à 1 MMDH en 
2023. Alors que pour le secteur des 
administrations publiques, son be-
soin de financement s’est creusé de 
2,6 MMDH.  

Pour couvrir son besoin de fi-
nancement, le secteur de l’Etat a 
toujours eu recours à l’endette-
ment intérieur et extérieur. En 
effet, l’endettement extérieur de ce 
secteur a connu une forte augmen-
tation, enregistrant un flux net de 
l’ordre de 34,9 MMDH en 2023 
contre 6,1 MMDH en 2022.  

A ce niveau, le flux net des ti-
tres de créances négociables émis 
à l’international est passé de -11,6 
MMDH en 2022 à 24,1 MMDH en 
2023. Aussi, les émissions du trésor 
public dans le marché intérieur ont 

affiché une hausse remarquable, 
passant d’un flux net de l’ordre de 
20,5 MMDH en 2022 à 40 MMDH 
en 2023. 

De leur côté, les sociétés non fi-
nancières (SNF) ont marqué une 
forte baisse des crédits bancaires. 
Ainsi, le flux net des crédits accor-
dés aux SNF a enregistré 15,9 
MMDH en 2023 contre 46,1 
MMDH en 2022, représentant ainsi 
34% et 39% de leurs engagements, 
successivement pour 2023 et 2022. 

L’endettement des ménages (y 
compris les entrepreneurs indivi-
duels) auprès des banques a affi-
ché une baisse modérée. A ce 
propos, le flux net des crédits est 
passé de 16,4 MMDH en 2022 à 
12,3 MMDH en 2023.  

En revanche, les dépôts ont en-
registré une diminution impor-
tante, affichant un flux net de 64,8 
MMDH en 2023 contre 90,4 
MMDH en 2022, ce qui représente 
84% et 95% respectivement de 
leurs avoirs.  

En outre, les sociétés finan-
cières (SF) ont marqué une régres-
sion importante au niveau des 
crédits et des dépôts. En effet, le 
flux net des crédits accordés par ce 
secteur a enregistré 65,5 MMDH 
en 2023 contre 87 MMDH en 2022.  

En parallèle, les dépôts auprès 
de ces établissements ont affiché 
un flux net de l’ordre de 88 
MMDH en 2023 contre 177,9 
MMDH une année auparavant.  

L

L'épargne nationale  
augmente à 412,7 MMDH

Maroc : Un PIB de  
1.463,3 MMDH en 2023 

 
L’économie nationale a enregistré un produit 

intérieur brut (PIB) en valeur de 1.463,3 milliards 
de dirhams (MMDH) en 2023, en hausse de 10% 
par rapport à 2022, selon le Haut-Commissariat 
au plan (HCP). 

Le secteur des sociétés (financières et non fi-
nancières), premier producteur de la richesse na-
tionale, a affiché une contribution au PIB de 
45,1%, précise le HCP qui vient de publier une 
note d'information relative aux comptes natio-
naux des secteurs institutionnels de l'année 2023.  

Le secteur des administrations publiques s’est 
établie à 15,2% du PIB au lieu de 16,3% l’année 
dernière, fait savoir la même source, notant que la 
participation des ménages et des institutions sans 
but lucratif au service des ménages (ISBLSM) s’est 
située à 29,6% du PIB au lieu de 28,6% une année 
auparavant, rapporte la MAP. 

Les impôts nets de subventions sur la produc-
tion et les importations ont enregistré un gain de 
0,5 point par rapport à 2022 pour atteindre 10,1% 
du PIB. 

Concernant le revenu national brut disponible 
(RNBD), il a connu une hausse de 9,7% en 2023 
pour se situer à 1.575,6 MMDH. Cette évolution 
est due à la hausse de 10,5% du revenu brut des 
sociétés (financières et non financières), de 9,7% 
pour les ménages et ISBLSM et de 8,9% pour les 
administrations publiques.  

Ainsi, les contributions des secteurs institu-
tionnels au RNBD se sont situées à 64,3% pour les 
ménages et les ISBLSM, 19,6% pour les adminis-
trations publiques et 16,1% pour les sociétés (dont 
2% pour les sociétés financières). 

Le revenu disponible brut (RDB) des ménages 
a augmenté de 9,6% en 2023 pour atteindre 996 
MMDH, contre une hausse de 4,6% enregistrée en 
2022. La rémunération des salariés a contribué à 
hauteur de 45% à ce revenu, avec une progression 
de 5%. Le revenu mixte, incluant l’excédent brut 
du service de logement, a représenté 40 % du RDB 
des ménages et a connu une évolution de 14 %. 

Par ailleurs, les revenus de la propriété nets 
ont enregistré une forte progression de 26%, ces 
revenus ajoutés aux prestations sociales et autres 
transferts nets ont contribué à hauteur de 31,9% 
au RDB des ménages. 

Toutefois, les impôts sur le revenu et le patri-
moine, constitués principalement des impôts sur 
les salaires, et les cotisations sociales ont contribué 
négativement de 16,9% à la formation du revenu 
disponible des ménages.  

La dépense de consommation finale des mé-
nages a absorbé 88,9% du revenu disponible brut 
des ménages. Ainsi, le taux d’épargne des mé-
nages s’est situé à 11,4%.  

De leur côté, les transferts sociaux en nature 
ont évolué de 4,1% contre 5,7% en 2022. Par consé-
quent, la consommation finale effective des mé-
nages a atteint 1.008,3 MMDH contre 934,3 
MMDH l’année précédente. 

Par habitant, le revenu disponible des mé-
nages a atteint 26.903 dirhams en 2023 au lieu de 
24.791 dirhams en 2022 enregistrant ainsi une 
hausse de 8,5%. Suite à l’évolution de 6,1% de l’in-
dice général des prix à la consommation atteint en 
2023, le pouvoir d’achat des ménages s’est amé-
lioré de 2,4 points après une baisse de 3 points en-
registrée en 2022. 
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L'Autorité marocaine du marché des capitaux 
(AMMC) a annoncé que les sociétés Saham Fi-
nances, Société Générale Marocaine de Banques et 
Investima, agissant de concert au sens de l'article 
10 de la loi 26-03 relative aux offres publiques sur 
le marché boursier, ont déposé auprès de l'AMMC 
un projet d'offre publique d'achat (OPA) obliga-
toire visant les actions "Eqdom". 

"En conséquence de ce dépôt, l'AMMC a de-
mandé à la Bourse de Casablanca de suspendre la 

cotation des actions Eqdom", indique l'Autorité 
dans un communiqué sur l'avis de dépôt de ce 
projet. D'après la même source, ce projet d'OPA 
obligatoire a été déposé suite à l'acquisition par la 
société Saham Finances de 57,67% du capital social 
et des droits de vote de Société Générale Maro-
caine de Banques qui détient 53,72% du capital so-
cial et des droits de vote d'Eqdom, franchissant 
ainsi indirectement le seuil de 40% des droits de 
vote de cette dernière.  

Selon les dispositions de l'article 31 de la loi 26-
03, l'AMMC dispose de 15 jours de bourse pour 
examiner la recevabilité de ce projet. Ce délai est 
suspendu par les demandes d'informations et de 
justifications exigées par l'Autorité. Si le projet 
d'offre publique est déclaré recevable, ses princi-
pales caractéristiques seront publiées dans un avis 
de recevabilité. 

La publication dudit avis marque le début de 
la période de l'offre. 

AMMC : Dépôt d'un projet d'OPA obligatoire sur les actions "Eqdom"

La RAM renforce son positionnement  
en Amérique du Nord 

Ouverture à Casablanca de l’Africa Financial Summit 

La Royal Air Maroc 
(RAM) a inauguré, di-
manche soir, la ligne ré-

gulière directe reliant la ville 
canadienne de Toronto à Casa-
blanca, renforçant ainsi le po-
sitionnement commercial de la 
compagnie aérienne en Amé-
rique du Nord. 

Le vol au départ de la mé-
tropole canadienne a décollé 
de l’aéroport international de 
Toronto dimanche soir trans-
portant 289 passagers, tandis 
que le premier vol au départ 
de l’aéroport Mohammed V 
de Casablanca a enregistré 204 
voyageurs. 

Selon la RAM, cette nou-
velle desserte, qui fait partie 

des engagements de la compa-
gnie aérienne pris dans le 
cadre du Plan de développe-
ment signé avec le gouverne-
ment en juillet 2023, jouera un 
rôle majeur dans le rayonne-
ment touristique de la destina-
tion Maroc et le renforcement 
de la coopération économique 
entre le Royaume et le Canada. 

Dans une déclaration à la 
MAP, le représentant régional 
de la RAM au Canada, Nour-
Eddine Ezzairi, a affirmé que 
les vols Casablanca-Toronto 
ont été opérés par des avions 
Boeing 787 Dreamliner à rai-
son de trois fréquences par se-
maine, et ce dimanche, 
mercredi et vendredi, avec un 
départ de Toronto programmé 
à 21H25, soulignant que 
l’inauguration de ce vol 
"marque un moment histo-
rique" dans les relations entre 
les deux pays. 

L’analyse des vols montre 
une diversification des seg-
ments cibles, à savoir la com-
munauté marocaine, la 
communauté africaine, en par-
ticulier celle de l’Afrique an-
glophone (Nigeria et Ghana) et 
la communauté arabe (Le 
Caire et le Moyen-Orient), a af-

firmé le responsable, notant 
que ce vol inaugural vient 
confirmer l’importance du hub 
de Casablanca comme plate-
forme incontournable de 
connexion internationale. 

Il a par ailleurs mis l’accent 
sur le segment "tourisme" qui 
commence à se développer 
grâce aux partenariats lancés 
avec les acteurs de la province 
canadienne de l’Ontario, no-
tant que plusieurs contrats ont 
été conclus dans ce sens pour 
la promotion de la destination 
Maroc. 

La nouvelle liaison, qui 
ouvre de nouvelles perspec-
tives entre le Royaume du 
Maroc et le Canada, s’inscrit 
dans le cadre de la vision vi-
sant à conférer à la compagnie 
cette nouvelle dimension glo-
bale et universelle, a relevé M. 
Ezzairi. 

Dans des déclarations à la 
MAP, plusieurs passagers du 
vol inaugural en provenance 
de Casablanca ont exprimé 
leur grande satisfaction, souli-
gnant que cette liaison directe 
répond à une demande crois-

sante de la part des Marocains 
et plus généralement de la 
communauté africaine établie 
en Ontario. 

La nouvelle ligne Casa-
blanca-Toronto, qui s’ajoute à 
la liaison historique Casa-
blanca-Montréal, opération-
nelle depuis 1975, vient 
renforcer également le réseau 
"Amériques" de la Royal Air 
Maroc qui compte actuelle-
ment des vols directs reliant 
son hub de Casablanca à New 
York, Washington, Miami et 
Sao Paulo. 

Les travaux de l’Africa Financial 
Summit (AFIS-2024) se sont ou-

verts, lundi à Casablanca, avec la par-
ticipation de plus de 1.000 leaders du 
secteur financier africain, des déci-
deurs politiques et des régulateurs. 

La séance d’ouverture a été mar-
quée par la présence de la ministre de 
l’Economie et des Finances, Nadia Fet-
tah, du ministre de l'Industrie et du 
Commerce, Ryad Mezzour, et du mi-
nistre délégué auprès du chef du gou-
vernement, chargé de l’Investissement, 
de la Convergence et de l’Evaluation 
des politiques publiques, Karim Zi-
dane. 

Organisée sous le thème "Le temps 
des puissances financières africaines 
est venu", cette édition qui se tient 
pour la première fois en terre maro-
caine, réunit les leaders du secteur 
privé et représentants gouvernemen-
taux pour discuter des stratégies qui 
permettent à la finance africaine de de-
venir un moteur de développement, 
de croissance économique et de rési-
lience. Ainsi, rapporte la MAP, l'AFIS 
2024 se concentre sur cinq priorités clés 
pour promouvoir les transformations 
nécessaires, à savoir créer des produits 
bancaires et des solutions de marché 
des capitaux pour orienter les res-

sources locales vers des investisse-
ments productifs, réduire le coût et le 
temps des transactions transfronta-
lières et permettre un développement 
des échanges commerciaux entre les 
pays africains, renforcer les exigences 
en matière de capital pour les institu-
tions financières, consolider l'industrie 
et encourager les partenariats avec les 
centres financiers internationaux. 

Il s’agit également d’offrir des pro-
duits financiers à la main-d'œuvre in-
formelle, qui représente 83% de 
l'économie africaine, en exploitant la 
digitalisation des services d'assurance 
et bancaires et construire un marché 

boursier panafricain pour s'attaquer à 
la fragmentation des marchés et stimu-
ler les investissements intra-africains, 
créant ainsi un véritable écosystème fi-
nancier intégré. 

Fondé par Jeune Afrique Media 
Group en 2021 et co-organisé par l'In-
ternational Finance Corporation (IFC), 
l’AFIS expose, à travers plus de 30 pa-
nels et tables rondes de haut niveau, 
les réformes structurelles nécessaires 
pour renforcer la résilience du secteur 
et lever les obstacles au financement 
des économies du continent à l’heure 
des bouleversements régionaux et in-
ternationaux.  

“
Inauguration  
du vol  
Toronto- 
Casablanca 

ECO.qxp_Mise en page 1  09/12/2024  13:30  Page 2



Quatre jeunes réalisateurs ma-
rocains, Yasmine Benkiran, 
Alaa Eddine Aljem, Kamal 

Lazraq et Ismaïl El Iraki, ont mis en 
lumière leurs ambitions d'embras-
ser l'universalité. 

Ces cinéastes, réunis en fin de 
semaine dans le cadre de la section 
"Conversations" de la 21e édition 
du Festival international du film de 
Marrakech, qui a pris fin samedi, 
ont partagé leur vision et leur vo-
lonté de conjuguer le local et l’uni-
versel, tout en transcendant les 
frontières des genres cinématogra-
phiques. 

Cette rencontre, animée par le 
critique français Charles Tesson, a 
été l'occasion d'aborder des ques-
tions d’identité, de dialogue inter-
générationnel dans le cinéma 
marocain, et des problématiques 
liées aux genres cinématogra-
phiques. 

Ces quatre réalisateurs se distin-
guent par le fait qu’ils ont marqué 
les esprits et participé aux plus 
grands festivals internationaux, où 
ils ont fait étalage de leurs talents 
prometteurs. La rencontre a permis 
d’explorer l’univers personnel de 
ces réalisateurs, d’en apprendre da-
vantage sur leurs méthodes de tra-
vail et leurs penchants 
cinématographiques, à partir d’ex-
traits de leurs films : "Queens" de 
Yasmine Benkiran, "Le Miracle du 

Saint Inconnu" d’Alaa Eddine 
Aljem, "Les Meutes" de Kamal Laz-
raq et "Zanka Contact" d’Ismaïl El 
Iraki. 

Ainsi, Yasmine Benkiran a expli-
qué que son processus créatif ne dé-
bute pas par un thème précis qui 
l’obsède, mais plutôt par des 
images qui l’habitent ou des récits 
qui stimulent son imagination, 
ajoutant que le Maroc reste le lieu 
de son imaginaire cinématogra-
phique. 

De son côté, Alaa Eddine Aljem 
a parlé de l’approche humoristique 
de son film, affirmant que la légè-
reté et la finesse de la comédie of-
frent une plus grande liberté pour 
aborder des sujets complexes, no-
tamment dans une société tiraillée 

entre tradition et modernité. 
Selon lui, sa génération ne 

cherche pas à rompre avec les géné-
rations pionnières, mais à trouver 
sa propre voie. 

Pour sa part, Kamal Lazraq a 
partagé son expérience dans "Les 
Meutes" , où il a dirigé des acteurs 
non professionnels qui apportent à 
leurs personnages une force et une 
profondeur issues de leur propre 
vécu. 

Ismaïl El Iraki, quant à lui, a 
abordé sa passion pour l'imbrica-
tion des genres dans "Zanka 
Contact", créant une œuvre où se 
croisent western, comédie et autres 
expressions artistiques. 

A  noter que Yasmine Benkiran 
a réalisé en 2018 le court-métrage 

"L’Heure d’hiver", sélectionné dans 
plusieurs festivals, dont le Festival 
national du film de Tanger et le Fes-
tival du court métrage de Trouville. 
Son premier long métrage "Queens" 
(2022), soutenu par les Ateliers de 
l’Atlas, a été présenté en avant-pre-
mière mondiale à la Mostra de Ve-
nise avant d’être projeté au Festival 
de Marrakech. 

Alaa Eddine Aljem a réalisé et 
produit plusieurs films sélectionnés 
dans des festivals internationaux. 
En 2019, il a réalisé "Le Miracle du 
Saint Inconnu", qui a concouru à la 
Semaine de la critique à Cannes et a 
également été projeté au Festival de 
Marrakech. Il a aussi été désigné 
par "Screen International" comme 
l’un des cinq talents émergents du 
monde arabe. 

Ismaïl El Iraki a réalisé son pre-
mier long-métrage "Zanka 
Contact", sélectionné en compéti-
tion officielle à la Mostra de Venise 
2020, où il a remporté le Prix Oriz-
zonti de la meilleure actrice. 

Kamal Lazraq s’est fait remar-
quer avec son premier court-mé-
trage "Drari" (2011), qui a remporté 
le deuxième prix de la Cinéfonda-
tion à Cannes et le Grand Prix du 
court métrage au Festival de Belfort 
en France.

Le long métrage marocain 
"Triple A" réalisé par Jihane 

El Bahhar a été primé au Festi-
val international du film de 
Bruxelles, qui s'est déroulé du 
03 au 07 décembre dans la capi-
tale sénégalaise et dont le Maroc 
a été l'invité d'honneur. 

Le film qui relate trois his-
toires d’amour de protagonistes 
marginalisés dont les destins 
vont se croiser de manière inat-
tendue, a remporté le prix du 
meilleur scénario et celui de la 
meilleure interprétation mascu-
line décerné à l'acteur Aziz 
Dadas pour son rôle dans le 
film. 

Outre "Triple A", le cinéma 
marocain a participé à la com-
pétition internationale du festi-
val à travers deux autres 
œuvres artistiques, à savoir 
"Amira" de sa réalisatrice Ra-

chida Saadi dans la catégorie 
court métrage et "Cubarouis 
(Maroc-Cuba)" d’Aziz Khoua-
dir dans la catégorie documen-
taire. Tourné pendant la période 
du confinement, le court mé-
trage primé raconte l’histoire 
d’un couple: Amira et Karam 
mènent avec leur fille Sonia une 
vie très paisible mais monotone 
pour Amira qui veut travailler 
pour aider son mari à acheter 
un appartement. Karam est sur 
le point de signer le contrat de 
vente quand il découvre que sa 
femme cache de l’argent. Il dé-
cide avec l’aide de son copain 
de la prendre en flagrant délit 
d’adultère. 

Selon les organisateurs, le 
festival a honoré ses promesses 
durant 5 jours en proposant des 
films d’ici et d’ailleurs à travers 
une sélection éclectique qui ren-

force la précision et l’aspiration 
des réalisateurs africains et 
belges dans le monde. 

Tourné vers un nouvel hori-
zon, l'événement marque une 
étape mémorable dans son par-
cours. "Réputée pour son effer-
vescence artistique et son rôle 
majeur pour le cinéma panafri-
cain, Dakar a offert un cadre 
idéal pour célébrer cette 9ème 
édition et promouvoir le cinéma 
panafricain en Belgique et ail-
leurs", ont souligné les organi-
sateurs. 

Le festival a comporté trois 
compétitions, une internatio-
nale, une autre dédiée aux 
jeunes et une troisième axée sur 
les documentaires, outre des 
rencontres et des forums desti-
nés à explorer les enjeux actuels 
de l’industrie cinématogra-
phique. 
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Yasmine Benkiran, Alaa Eddine Aljem, Kamal Lazraq et Ismaïl El Irak 

Quatre figures de la nouvelle génération du  
cinéma marocain aspirent à l'universalité
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Le long métrage marocain "Triple A" primé au  
Festival international du film de Bruxelles à Dakar
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L’adoption par la Chambre des 
représentants du projet de loi 
n° 18.23 relatif à l’industrie ci-

nématographique et à la réorganisa-
tion du Centre Cinématographique 
Marocain (CCM), représente un pas 
décisif vers une transformation pro-
fonde et moderne du secteur cinéma-
tographique marocain. 

Présentée et défendue avec déter-
mination par le ministre de la Jeu-
nesse, de la Culture et de la 
Communication, Mohamed Mehdi 
Bensaid, cette loi s’inscrit dans une 
stratégie de développement et de ré-
habilitation de notre patrimoine ciné-
matographique. Elle vise à dynamiser 
et moderniser l’arsenal juridique exis-

tant, en encourageant notamment la 
coproduction de films historiques, 
rendant hommage à notre histoire et 
à notre identité nationales. 

Parmi les avancées positives nota-
bles apportées par ce nouveau texte, 
on relève une nette harmonisation 
des principes régissant l’industrie ci-
nématographique, une réorganisation 
rationnelle du CCM ainsi que la mise 
en place de pratiques de bonne gou-
vernance, d’égalité des chances et de 
transparence. Ces remarquables mo-
difications témoignent d’une volonté 
d’inclure tous les acteurs et toutes les 
organisations professionnelles du sec-
teur. 

Il est à noter aussi que la nouvelle 

loi encadre divers aspects de la pro-
duction, la distribution, l’importation 
et l’exportation des œuvres cinémato-
graphiques, ainsi que l’exploitation 
commerciale et culturelle de ces œu-
vres. Les sociétés de production béné-
ficieront également du soutien du 
CCM pour l’obtention des autorisa-
tions nécessaires afin d’encourager et 
faciliter les tournages en accord avec 
les valeurs nationales.  

Cette loi permet l’institution de 
plusieurs réformes administratives au 
sein du CCM, permettant des me-
sures destinées à renforcer la protec-
tion et la promotion de notre 
expression culturelle à travers le ci-
néma, et assurant que notre industrie 

cinématographique demeure à la 
pointe de l’innovation et du dévelop-
pement. 

Cette loi marque donc une étape 
décisive vers le renforcement d’une 
industrie cinématographique maro-
caine dynamique et respectueuse de 
son héritage riche et varié. Le bureau 
exécutif de la CNPF espère que “les 
professionnels de la profession“ fe-
ront preuve de maturité et de rationa-
lité pour participer activement à 
l’élaboration d’arrêtés d’application 
permettant de tirer les meilleurs pro-
fits des dispositions de cette  
nouvelle loi. 

Pour le Bueau Exécutif 
Le président : Abdelmajid Ballouty 

Vers l’approfondissement de l’industrie  
cinématographique nationale

Le Jazz Band de l’Orchestre sym-
phonique Royal a offert, samedi 

soir au Théâtre Mohammed VI de Ca-
sablanca, une soirée musicale excep-
tionnelle dédiée à Django Reinhardt, 
figure emblématique du jazz ma-
nouche. 

Organisé dans le cadre de la 15ème 
saison artistique 2024/2025, ce 
concert-hommage a transporté l’audi-
toire dans l’univers intemporel de ce 
maître du genre, tout en célébrant la 
richesse et la vivacité du jazz ma-
nouche. Le célèbre guitariste Georgii 
Iashagashvili, influencé par les tradi-
tions européennes mais aussi russes et 
géorgiennes, a illuminé la soirée par 
une performance à la fois virtuose et 
émouvante. Il était accompagné par 
Ekaterina Perelygina à la contrebasse, 
offrant un duo musical harmonieux et 
percutant. 

Le programme, soigneusement 
conçu, comprenait des classiques tels 
que "Minor Swing" et "Swing Slide", 
ainsi que des réinterprétations de 
morceaux célèbres comme "All by 
Myself" d’I. Berlin et "Baby, Won't You 
Please Come Home" de C. Williams. 
Chaque pièce était portée par la vir-
tuosité de Georgii, ajoutant une pro-
fondeur émotionnelle à chaque note. 

La salle s’est ainsi transformée en 
un écrin musical grâce à une scéno-
graphie raffinée et des jeux de lumière 
subtils, qui ont magnifié chaque note 
jouée. L’élégance du cadre et la cha-
leur des interprétations ont créé une 
ambiance intimiste et immersive. 

Le public, composé de mélomanes 
et d’amateurs de jazz, a été conquis 
par cette soirée mémorable. L’émotion 

palpable dans la salle témoignait de 
l’impact de cette performance excep-
tionnelle, où la musique a su transcen-
der le temps et les frontières pour 
célébrer l’universalité de l’art. 

A cette occasion Georgii Iasha-
gashvili et Ekaterina Perelygina ont 
déclaré à la presse être heureux de se 
produire au Maroc avec les talentueux 

musiciens de l’Orchestre sympho-
nique Royal, exprimant leur joie de 
faire découvrir au public marocain le 
jazz manouche grâce à la diversifica-
tion des titres joués et regroupant des 
chansons emblématiques du jazz clas-
sique, du jazz manouche ainsi que 
leur composition originale. 

Depuis plus de 20 ans, Georgii Ias-

hagashvili s'est imposé comme une fi-
gure centrale du jazz manouche, ins-
piré par l’héritage de Reinhardt et 
enrichi par ses racines géorgiennes et 
russes. Sa prestation a été marquée 
par des improvisations captivantes et 
une expressivité rare, chaque morceau 
prenant la forme d’un voyage musical 
intense et inspirant. 

A ses côtés, Ekaterina Perelygina, 
contrebassiste et figure clé du jazz ma-
nouche russe, a brillamment soutenu 
la mélodie tout en ajoutant des 
nuances riches et subtiles. Sa passion 
pour le genre, combinée à sa tech-
nique irréprochable, a sublimé les 
morceaux joués tout au long de la soi-
rée. 

Aussi, chacun des musiciens de 
l’Orchestre apportait sa touche 
unique à l’hommage rendu. La gui-
tare électrique était entre les mains ex-
pertes d’Alexey Badyanov, également 
chef de groupe et arrangeur. La sec-
tion des cuivres était magnifiquement 
représentée avec Artur Ibragimov à la 
trompette, Evgeny Chuprun au saxo-
phone et Ilham Akhellahyoun au 
trombone. Mohammed Boufassi à la 
batterie a assuré une base rythmique 
solide et inspirée. L’ensemble était 
placé sous la direction artistique 
d’Oleg Reshetkin, qui a su sublimer 
l’harmonie entre les instruments et 
magnifier l’esprit de Django Rein-
hardt. 

Une soirée inoubliable, qui a bril-
lamment mis en lumière l’art du jazz 
manouche et son pouvoir d'atteindre 
les cœurs. Un hommage a été rendu à 
Django Reinhardt dimanche à Rabat 
pour la soirée de clôture.

Le jazz manouche mis à l’honneur  
par l’Orchestre symphonique Royal 
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Sixième chapitre 
 
En reconduisant le prince qui lui adres-

sait des mots fort aimables, il lui vint une idée 
singulière et qu’elle osa bien lui dire tout sim-
plement, et comme une chose des plus ordi-
naires.  

-  Si Votre Altesse Sérénissime voulait 
adresser à la princesse trois ou quatre de ces 
phrases charmantes qu’elle me prodigue, elle 
ferait mon bonheur bien plus sûrement 
qu’en me disant ici que je suis jolie. C’est que 
je ne voudrais pas pour tout au monde que 
la princesse pût voir de mauvais œil l’insigne 
marque de faveur dont Votre Altesse vient de 
m’honorer. Le prince la regarda fixement et 
répliqua d’un air sec :  

-  Apparemment que je suis le maître 
d’aller où il me plaît.  

La duchesse rougit.  
-  Je voulais seulement, reprit-elle à l’ins-

tant, ne pas exposer Son Altesse à faire une 
course inutile, car ce jeudi sera le dernier ; je 
vais aller passer quelques jours à Bologne ou 
à Florence.  

Comme elle rentrait dans ses salons, tout 
le monde la croyait au comble de la faveur, et 
elle venait de hasarder ce que de mémoire 
d’homme personne n’avait osé à Parme. Elle 
fit un signe au comte qui quitta sa table de 
whist et la suivit dans un petit salon éclairé, 
mais solitaire.  

-  Ce que vous avez fait est bien hardi, lui 
dit-il ; je ne vous l’aurais pas conseillé ; mais 
dans les cœurs bien épris, ajouta-t-il en riant, 
le bonheur augmente l’amour, et si vous par-
tez demain matin, je vous suis demain soir. 
Je ne serai retardé que par cette corvée du mi-
nistère des finances dont j’ai eu la sottise de 
me charger, mais en quatre heures de temps 
bien employées on peut faire la remise de 
bien des caisses. Rentrons, chère amie, et fai-
sons de la fatuité ministérielle en toute li-
berté, et sans nulle retenue ; c’est peut-être la 
dernière représentation que nous donnons 
en cette ville. S’il se croit bravé, l’homme est 
capable de tout ; il appellera cela faire un 
exemple. Quand ce monde sera parti, nous 
aviserons aux moyens de vous barricader 
pour cette nuit ; le mieux serait peut-être de 
partir sans délai pour votre maison de Sacca, 
près du Pô, qui a l’avantage de n’être qu’à une 
demi-heure de distance des États autrichiens.  

L’amour et l’amour-propre de la du-
chesse eurent un moment délicieux ; elle re-
garda le comte, et ses yeux se mouillèrent de 
larmes. Un ministre si puissant, environné de 
cette foule de courtisans qui l’accablaient 
d’hommages égaux à ceux qu’ils adressaient 
au prince lui-même, tout quitter pour elle et 
avec cette aisance !  

En rentrant dans les salons, elle était folle 
de joie. Tout le monde se prosternait devant 
elle.  

Comme le bonheur change la duchesse, 
disaient de toutes parts les courtisans, c’est à 
ne pas la reconnaître. Enfin cette âme ro-
maine et au-dessus de tout daigne pourtant 
apprécier la faveur exorbitante dont elle vient 
d’être l’objet de la part du souverain !  

Vers la fin de la soirée, le comte  
vint à elle : 

-  Il faut que je vous dise des nouvelles.  
Aussitôt les personnes qui se trouvaient 

auprès de la duchesse s’éloignèrent.  
-  Le prince en rentrant au palais, conti-

nua le comte, s’est fait annoncer chez sa 
femme. Jugez de la surprise ! Je viens vous 

rendre compte, lui a-t-il dit, d’une soirée fort 
aimable, en vérité, que j’ai passée chez la San-
severina. C’est elle qui m’a prié de vous faire 
le détail de la façon dont elle a arrangé ce 
vieux palais enfumé. Alors le prince, après 
s’être assis, s’est mis à faire la description de 
chacun de vos salons.  

Il a passé plus de vingt-cinq minutes chez 
sa femme qui pleurait de joie ; malgré son es-
prit, elle n’a pas pu trouver un mot pour sou-
tenir la conversation sur le ton léger que Son 
Altesse voulait bien lui donner.  

Ce prince n’était point un méchant 
homme, quoi qu’en pussent dire les libéraux 
d’Italie. À la vérité, il avait fait jeter dans les 
prisons un assez bon nombre d’entre eux, 
mais c’était par peur, et il répétait quelquefois 
comme pour se consoler de certains souve-
nirs : Il vaut mieux tuer le diable que si le dia-
ble nous tue. Le lendemain de la soirée dont 
nous venons de parler, il était tout joyeux, il 
avait fait deux belles actions : aller au jeudi et 
parler à sa femme. À dîner, il lui adressa la pa-
role ; en un mot, ce jeudi de madame Sanse-
verina amena une révolution d’intérieur 
dont tout Parme retentit ; la Raversi fut 
consternée, et la duchesse eut une double joie 
: elle avait pu être utile à son amant et l’avait 
trouvé plus épris que jamais.  

Tout cela à cause d’une idée bien impru-
dente qui m’est venue ! disait-elle au comte. 
Je serais plus libre sans doute à Rome ou à 
Naples, mais y trouverais-je un jeu aussi atta-
chant ? Non, en vérité, mon cher comte, et 
vous faites mon bonheur.  

Septième journée 
 
C’est de petits détails de cour aussi insigni-

fiants que celui que nous venons de raconter 
qu’il faudrait remplir l’histoire des quatre an-
nées qui suivirent. Chaque printemps, la mar-
quise venait avec ses filles passer deux mois au 
palais Sanseverina ou à la terre de Sacca, aux 
bords du Pô ; il y avait des moments bien 
doux, et l’on parlait de Fabrice ; mais le comte 
ne voulut jamais lui permettre une seule visite 
à Parme. La duchesse et le ministre eurent bien 
à réparer quelques étourderies, mais en général 
Fabrice suivait assez sagement la ligne de 
conduite qu’on lui avait indiquée : un grand 
seigneur qui étudie la théologie et qui ne 
compte point absolument sur sa vertu pour 
faire son avancement. À Naples, il s’était pris 
d’un goût très-vif pour l’étude de l’antiquité, 
il faisait des fouilles ; cette passion avait presque 
remplacé celle des chevaux. Il avait vendu ses 
chevaux anglais pour continuer des fouilles à 
Misène, où il avait trouvé un buste de Tibère, 
jeune encore, qui avait pris rang parmi les plus 
beaux restes de l’antiquité. La découverte de 
ce buste fut presque le plaisir le plus vif qu’il 
eût rencontré à Naples. Il avait l’âme trop 
haute pour chercher à imiter les autres jeunes 
gens, et, par exemple, pour vouloir jouer avec 
un certain sérieux le rôle d’amoureux. Sans 
doute il ne manquait point de maîtresses, mais 
elles n’étaient pour lui d’aucune conséquence, 
et, malgré son âge, on pouvait dire de lui qu’il 
ne connaissait point l’amour ; il n’en était que 
plus aimé. Rien ne l’empêchait d’agir avec le 
plus beau sang-froid, car pour lui une femme 

jeune et jolie était toujours l’égale d’une autre 
femme jeune et jolie ; seulement la dernière 
connue lui semblait la plus piquante. 

Une des dames les plus admirées à Naples 
avait fait des folies en son honneur pendant la 
dernière année de son séjour, ce qui d’abord 
l’avait amusé, et avait fini par l’excéder d’ennui, 
tellement qu’un des bonheurs de son départ 
fut d’être délivré des attentions de la char-
mante duchesse d’A… Ce fut en 1821, qu’ayant 
subi passablement tous ses examens, son di-
recteur d’études ou gouverneur eut une croix 
et un cadeau, et lui partit pour voir enfin cette 
ville de Parme, à laquelle il songeait souvent. 
Il était Monsignore, et il avait quatre chevaux 
à sa voiture ; à la poste avant Parme, il n’en prit 
que deux, et dans la ville fit arrêter devant 
l’église de Saint-Jean. Là se trouvait le riche 
tombeau de l’archevêque Ascagne del Dongo, 
son arrière-grand-oncle, l’auteur de la Généa-
logie latine. Il pria auprès du tombeau, puis 
arriva à pied au palais de la duchesse qui ne l’at-
tendait que quelques jours plus tard. Elle avait 
grand monde dans son salon, bientôt on la 
laissa seule.  

-  Eh bien ! es-tu contente de moi ? lui dit-
il en se jetant dans ses bras ; grâce à toi, j’ai passé 
quatre années assez heureuses à Naples, au lieu 
de m’ennuyer à Novare avec ma maîtresse au-
torisée par la police.  

La duchesse ne revenait pas de son éton-
nement, elle ne l’eut pas reconnu à le voir pas-
ser dans la rue ; elle le trouvait ce qu’il était en 
effet, l’un des plus jolis hommes de l’Italie ; il 
avait surtout une physionomie charmante. 
Elle l’avait envoyé à Naples avec la tournure 
d’un hardi casse-cou ; la cravache qu’il portait 
toujours alors semblait faire partie inhérente 
de son être ; maintenant il avait l’air le plus 
noble et le plus mesuré devant les étrangers, et 
dans le particulier, elle lui trouvait tout le feu 
de sa première jeunesse.  

C’était un diamant qui n’avait rien perdu 
à être poli. Il n’y avait pas une heure que Fa-
brice était arrivé, lorsque le comte Mosca sur-
vint ; il arriva un peu trop tôt. Le jeune 
homme lui parla en si bons termes de la croix 
de Parme accordée à son gouverneur, et il ex-
prima sa vive reconnaissance pour d’autres 
bienfaits dont il n’osait parler d’une façon aussi 
claire, avec une mesure si parfaite, que du pre-
mier coup d’œil le ministre le jugea favorable-
ment. Ce neveu, dit-il tout bas à la duchesse, 
est fait pour orner toutes les dignités aux-
quelles vous voudrez l’élever par la suite. Tout 
allait à merveille jusque-là, mais quand le mi-
nistre, fort content de Fabrice, et jusque-là at-
tentif uniquement à ses faits et gestes, regarda 
la duchesse, il lui trouva des yeux singuliers. 

Ce jeune homme fait ici une étrange im-
pression, se dit-il. Cette réflexion fut amère ; 
le comte avait atteint la cinquantaine, c’est un 
mot bien cruel et dont peut-être un homme 
éperdument amoureux peut seul sentir tout 
le retentissement. Il était fort bon, fort digne 
d’être aimé, à ses sévérités près comme minis-
tre. Mais, à ses yeux, ce mot cruel la cinquan-
taine jetait du noir sur toute sa vie et eût été 
capable de le faire cruel pour son propre 
compte. Depuis cinq années qu’il avait décidé 
la duchesse à venir à Parme, elle avait souvent 
excité sa jalousie, surtout dans les premiers 
temps, mais jamais elle ne lui avait donné de 
sujet de plainte réel. Il croyait même, et il avait 
raison, que c’était dans le dessein de mieux s’as-
surer de son cœur que la duchesse avait eu re-
cours à ces apparences de distinction en faveur 
de quelques jeunes beaux de la cour. Il était 
sûr, par exemple, qu’elle avait refusé les hom-
mages du prince, qui même, à cette occasion, 
avait dit un mot instructif. 

(A suivre) 

Le
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Le 17 août 1960, à l’issue d’une mis-
sion en métropole et revenant 
vers Agadir, un Avro Lancaster, 

avion de patrouille maritime quadrimo-
teur, de l’escadrille 55.S, n° WU26 55.S,-
4, transportant douze passagers en plus 
de son équipage habituel, signale par 
radio au camp Cazès à Casablanca, un 
incendie au moteur n°3 et une tentative 
d’atterrissage forcé. Le Lancaster venait 
alors de survoler Had ouled Frej (45 km 
au sud d’El Jadida), quand le comman-
dant de bord annonce une tentative 
d’atterrissage forcé, mais c’était trop 
tard. Le longeron principal de la voilure 
est rongé par le feu et l’aile droite se re-
plie. Désemparé le Lancaster s’écrase au 
sol près du village de Khémis Mtouh, 
dans la province d’El Jadida. Tous les oc-
cupants, au nombre de 18, sont tués sur 
le coup. 

Une triple cause donc : un incendie 
moteur en vol et la détérioration du 
longeron principal qui a conduit à une 
rupture complète de l’aile droite. Sa-
chant, qu’en cette année 1960, le Lan-
caster était déjà devenu un appareil en 
voie d’extinction, désormais peu utilisé 
dans le monde, sauf en cette version « 
maritime » livrée à la France. 

Pour mémoire, le moteur n° 3, dans 
le jargon des aviateurs, est le moteur « 
intérieur droit » sur un quadrimoteur. 
Par principe, les techniciens et les pilotes 
numérotent les moteurs de 1 à 4 en par-
tant de la gauche de l’aéronef. 

Le fascicule historique publié par la 
55.S dit qu'il s'agissait d'un retour de vol 
de navigation au profit d'élèves, mais il 
ramenait aussi douze passagers au 
Maroc dans une fonction d’avion de 
transport. L'appareil venait du Bourget 
près de Paris. 

Survenant six mois après la catas-
trophe du séisme du 29 février 1960, ce 

tragique accident allait être très dure-
ment ressenti par les marins de la base 
aéronavale d’Agadir. 

L’équipage était composé du maître 
principal mécanicien de bord Brélivet, 
du second maître de 2e classe radio vo-
lant Durand, de l’enseigne de vaisseau 
de 2e classe de réserve pilote Jégou, des 
officiers des équipages de 3e classe pi-
lotes Jourdan et Le Hiress, chef de bord, 
du maître mécanicien volant Martin et 
du premier maître radio volant Mous-
set. 

Les causes réelles de cet accident po-
sent question, car il n’était pas prévisi-
ble. C'est le seul accident ayant pour 
cause un incendie de moteur à avoir été 
relevé tout au long de la carrière des 
Lancaster (WU pour « Western Union 
») dans l’aéronautique navale. Les qua-
tre moteurs Rolls-Royce Merlin du 
Lancaster étaient réputés fiables. Le 
mystère donc demeure. 

Les passagers décédés dans cet acci-
dent étaient le quartier-maître de 2e 
classe armurier Claude Barbé, le pre-
mier maître pilote Maurice Cantat, les 
seconds maîtres de 2e classe mécanicien 
d’aéro Jacques Herbette, Gilbert Le 
Rouzic, et Jean Marc, l’agent de la poste 
aux armées Armand Pezé, le quartier-
maître électricien Christian Phipps, le 
second maître de 2e classe mécanicien 
d’aéronefs Joseph Provost, le premier 
maître mécanicien d’aéro Lucien Ro-
mani, l’ingénieur mécanicien de 1re 
classe volant Jacques Rouls, le sergent 
major Louis Soulier, de l’armée de Terre 
et le matelot maître d’hôtel Pierre Vica-
riot. 

Le Lancaster était bien un bombar-
dier à l’origine, durant la Seconde 
Guerre mondiale, les exemplaires livrés 
à la France au début des années cin-
quante avaient été transformés en 

avions de patrouille maritime. Cette li-
vraison avait été faite à la France dans le 
cadre de l’Union Occidentale (alliance 
de la France, du Royaume-Uni et des 
pays du Benelux, qui a précédé de peu, 
vers 1947, la future OTAN). D’où la re-
numérotation en « WU » pour Wes-
tern Union, WU 26 étant le 26ème 
Lancaster livré dans ce programme, sur 
un total de 53. 

L’accident de ce Lancaster figure 
dans l’ouvrage Mémorial de l’Aéronau-
tique navale (1910-1920) qui recueille 
tous des accidents mortels et énumère 
les morts en service aérien commandé 
(MSAC) dans l’aéronautique navale. Le 
livre a été édité par l’ARDHAN (Asso-
ciation pour la recherche de documen-
tation sur l’histoire de l’aéronautique 
navale).  

Par décision du 27 avril 1961, l'offi-
cier des équipages Joseph Le Hiress, 
commandant d'aéronef et pilote de 
l'avion Lancaster a reçu la citation sui-
vante à l'ordre de la Marine nationale : 
« Engagé à 18 ans dans l'aéronautique 
navale, passionné de vol, a servi avec 
toute sa foi et toute son ardeur en 
France, en Afrique du Nord et en Indo-
chine... Le 18 août 1960, un incendie 
s'étant déclaré à son bord, en vol de nuit 
au-dessus du Maroc, a manœuvré son 
Lancaster jusqu'au bout, avec le plus 
grand des calmes, pour tenter de sauver 
son équipage et ses passagers. A trouvé 
la mort dans l'explosion de son appareil. 
Totalisait 4050 heures de vol dont 260 
de nuit». 

D’autres appareils de ce type ont 
subi un accident au Maroc : à Kénitra 
(Port Lyautey) en janvier 1952, à Agadir, 
un accident survenu le 21 janvier 1953, et 
un autre incident à l'atterrissage le 29 
juin 1960. Dans tous ces cas, les appa-
reils ont été retirés du service. 

S’agissant du compte rendu officiel 
de l’accident, il y a en principe des dis-
positions légales qui stipulent que les 
détails d’un accident, les informations 
médicales sur les blessés et les pertes hu-
maines ne soient pas communiqués au 
grand public, le but étant le plus sou-
vent de respecter les familles des vic-
times. Mais l’extrait du « Mémorial de 
l’Aéronautique navale » dû à Lucien 
Morareau qui, lui, a consulté ces ar-
chives avec une autorisation spéciale de-
vrait suffire. Son travail rend compte de 
la tragédie sous une forme journalis-
tique qui n’enfreint pas les restrictions 
de publication.  

Enfin, si des photos ont été prises 
sur place (ce qui est toujours le cas pour 
une commission d’enquête), elles sont 
en principe exclues de toute communi-
cation au grand public, notamment 
pour les raisons morales déjà évoquées. 

Remerciements à l’ARDHAN à 
Paris, « Association pour la recherche 
de documentation sur l’histoire de l’aé-
ronautique navale » dont les membres 
Robert Feuilloy, Lucien Morareau et 
Jean-Pierre Dubois ont pu apporter des 
précisions à cet article. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Par Mustapha Jmahri  
Auteur-éditeur des  
cahiers d’El Jadida 

L’accident du Lancater  
WU 26 à Khémis Mtouh 
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L'ancien président John 
Mahama, principal lea-
der de l'opposition gha-

néenne, a tenté à deux 
reprises de reconquérir le 
poste suprême du pays. 

Aujourd'hui, il s'est as-
suré un retour en force à 66 

ans lors de sa troisième ten-
tative à la présidence, après 
avoir puisé dans les frustra-
tions économiques du pays 
pour remporter les élections 
de samedi. 

Sa victoire est historique, 
puisqu'il est le premier prési-
dent de la quatrième Répu-
blique du Ghana (depuis le 
retour de la démocratie mul-
tipartite en 1992) à reprendre 
la présidence après avoir été 
chassé par les urnes. 

M. Mahama, membre du 
National Democratic 
Congress (NDC), a battu le 
vice-président Mahamudu 
Bawumia, qui représentait le 
New Patriotic Party (NPP), 
parti au pouvoir, et qui a re-
connu sa défaite dimanche. 

Président du Ghana de 
2012 à 2017, M. Mahama a 
fait campagne dans tout le 
pays, organisant plusieurs 
rassemblements avec la po-
pulation et des rencontres 
avec des chefs traditionnels 
et religieux. 

Pendant la campagne, il a 
promis de relancer l'écono-
mie et de mettre en place des 
réformes anti-corruption. 

"Les Ghanéens sentent 
que la situation économique 
est difficile, et la stratégie de 
campagne de M. Mahama 
semble axée sur son expé-
rience et la promesse qu'il 

fera les choses différem-
ment", a déclaré à l'AFP 
Kwame Asah-Asante, pro-
fesseur de sciences politiques 
à l'Université du Ghana. 

"Cependant, M. Mahama 
doit aussi faire face à son 
propre passé, qui comprend 
des luttes sur le plan écono-
mique et les fameuses cou-
pures d'électricité appelées 
+dumsor+ (qui signifie, +al-
lumé et éteint+ en langue 
Akan). La question est de sa-
voir si les électeurs sont prêts 
à lui donner une seconde 
chance", a ajouté M. Asah-
Asante. 

Ecrivain et adepte de la 
musique afrobeat, M. Ma-
hama a écrit dans ses mé-
moires "Mon premier coup 
d'Etat - et autres histoires 
vraies des décennies perdues 
de l'Afrique" qu'il a été trans-
formé par les expériences vé-
cues dans son enfance lors 
d'un coup d'Etat militaire en 
1966. 

Né dans le nord du 
Ghana, il a grandi dans la 
seule maison du village à 
disposer d'un générateur 
diesel. 

Son père, ancien ministre, 
a été brièvement détenu et 
interrogé par les putschistes 
de 1966, mais il a ensuite été 
libéré sain et sauf. 

M. Mahama a également 

été député et président du 
groupe parlementaire de 
l'Afrique de l'Ouest au Parle-
ment panafricain de Pretoria. 

En ce qui concerne la cor-
ruption, M. Mahama déclare 
qu'il créera un nouveau bu-
reau chargé d'examiner les 
marchés publics au-delà d'un 
seuil de 5 millions de dollars. 
Selon lui, les procédures de 
passation de marchés non 
contrôlées sont une source 
majeure de corruption.  

John Mahama ambitionne 
de lutter contre le chômage 
élevé qui touche le pays, en 
maintenant les industries en 
activité 24 heures sur 24. 

Selon les experts, l'élé-
ment notable de sa cam-
pagne est la nomination de 
l'ancienne ministre de l'Edu-
cation, Jane Naana Opoku-
Agyemang comme colistière. 

"En choisissant une 
femme comme colistière, 
Mahama montre l'exemple", 
a indiqué l'activiste Shamima 
Muslim. "Cette décision est 
bien accueillie, et particuliè-
rement par les électrices, qui 
voient cela comme une étape 
pour briser les barrières dans 
la politique ghanéenne", a-t-
elle poursuivi. 

"Les gens sont à la re-
cherche de changement et 
font confiance à M. Mahama 
pour orienter le pays dans 

une meilleure direction", a 
déclaré à l'AFP Mustapha 
Gbande, porte-parole de la 
campagne de John Mahama. 

Baffour Agyeman-Duah, 
expert politique et directeur 
général de la Fondation John 
A. Kufuor, estime qu'il sera 
difficile pour M. Mahama de 
regagner la confiance du pu-
blic, en raison des allégations 
de corruption qui ont enta-
ché des membres de son 
parti, bien qu'aucune accusa-
tion n'ait été formellement 
portée contre lui. 

 
 
Aujourd'hui, 
John Mahama 
s'est assuré un 
retour en force  
à 66 ans lors de 
sa troisième  
tentative à la 
présidence, 
après avoir  
puisé dans les 
frustrations  
économiques  
du pays pour 
remporter  
les élections  
de samedi 

 
 
 
Les gens sont à 
la recherche de 
changement et 
font confiance  
à M. Mahama 
pour orienter le 
pays dans  
une meilleure  
direction 

“
“John Mahama  

L'ancien président du Ghana signe son retour 

Page Portrait GABARIT.qxp_Mise en page 1  09/12/2024  11:49  Page 1



Sport

La Renaissance de Berkane (RSB) 
s’est imposée loin de ses bases face au 
club sud-africain de Stellenbosch sur 
le score de 3 buts à 1, dimanche à 
Moses Mabhida Stadium à Durban, 
en match de la 2ème journée du 
groupe B de la Coupe de la Confédé-
ration africaine de football (CAF). 

Les Berkanis l'ont emporté grâce 
à un doublé de Youssef Zghoudi (5è, 
15è) et une réalisation de Reda Hajji 
(83è). Les locaux ont sauvé l’honneur 
par le biais de Haytam Manaout qui 
a marqué contre son camp (87è). 

La RSB avait battu lors de la pre-
mière journée le club de CD Lunda 
Sul d’Angola par 2 buts à 0. 

Dans l'autre match de ce groupe, 
le Stade Malien a été tenu en échec 
par CD Lunda Sul (1-1). 

Au terme de cette journée, la RSB 
est en tête de ce groupe avec 6 points, 
devant le Stade Malien (4 pts). Des-
portivo Lunda-Sul est troisième avec 
une seule unité, alors que Stellen-
bosch ferme la marche sans le moin-
dre point. 

Lors de la prochaine journée, pré-

vue dimanche prochain, la RS Ber-
kane recevra le Stade Malien (20h00). 

A rappeler que pour le compte de 
la seconde journée du groupe B de la 
Ligue des champions, le Raja de Ca-
sablanca et l’ASFAR se sont conten-
tés, samedi, de scores de parité. Les 
Verts ont fait match nul (1-1) en dé-
placement face à Manyama Union 
AC de la République démocratique 
du Congo, tout comme les Militaires 
qui ont été accrochés au stade El Abdi 
à El Jadida par les Sud-Africains de 
Mamelodi Sundowns (1-1). 

 
Ligue des champions 

Lekhdim dans la liste du Real 
 

Botola Pro D1 
Voici les résultats de la 13ème journée 

de la Botola Pro D1 de football  
FUS-DHJ : 3-3 
OCS-HUSA : 0-0 
IRT-SCCM : 1-1 
RCAZ-MAT : 2-0 
JSS-MAS : 0-2 
Reportés au 19 décembre 
16h00: RSB-CODM   
18h00: AS FAR-WAC    
20h00: RCA-UTS   
 
 
Championnat D2 
Voici les résultats de la 8ème journée 

de la Botola Pro D2 de football 
CAK-CAYB : 1-1 
OD-KACM : 0-2 
USMO-USYM : 1-0 
SM-MCO : 1-1 
CJBG-JSM : 1-0 
RAC-RBM : 2-2 
OCK-WAF : 1-0 
KAC-RCOZ : 2-0 
 
Classement 
1-RBM : 17 pts 
2-CJBG : 15 pts 
3-USYM : 14 pts 
   RAC : 14 pts 
5-KACM : 13 pts 
6-USMO : 12 pts 
7-OD : 11 pts 
  CAYB : 11 pts 
  SM : 11 pts 
10-KAC : 9 pts 
11-JSM : 8 pts 
    CAK : 8 pts 
    RCOZ : 8 pts 
    WAF : 8 pts 
15-OCK : 5 pts 
16-MCO : 4 pts 

Coupe du Trône de saut d'obstacles 

Le Club équestre Oued Ykem  
remporte la 10ème édition

Coupe de la CAF : La RSB déroule à Durban 

Le Club équestre Oued Ykem a 
décroché, dimanche, le titre de 
la 10ème édition de la Coupe 

du Trône de saut d'obstacles, organi-
sée par la Fédération Royale maro-
caine des sports équestres (FRMSE) 
sous le Haut Patronage de SM le Roi 
Mohammed VI, au Royal complexe 
des sports équestres et Tbourida Dar 
Es Salam à Rabat. 

Composé de Soukaina Ouaddar, 
Alia Benbrahim, Farid Amanzar et 
Florent Jeannin, le Club équestre 
Oued Ykem s'est adjugé le titre de 
cette prestigieuse compétition après 
avoir réalisé un sans-faute au terme du 
match barrage. 

La deuxième place est revenue à 
l'équipe du Club Etrier de Casablanca 
(A), constituée de Abdeslam Bennani 
Smires, Majid Djaidi, Ghali Chaoui et 
Ghali Boukaa, avec un total de quatre 
points de pénalité. 

L'équipe du Royal Club équestre 
Dar Es Salam de Rabat (A), compo-
sée de Mohammed Azoum, Fouad 
Larhissi, Sami Cherkaoui et Jad Guer-
raoui, a terminé à la troisième place 
avec également un total de quatre 
points de pénalité. 

Outre ces trois équipes, la finale 

de la 10ème édition de la Coupe du 
Trône de saut d'obstacles a connu la 
participation des équipes du Club 
équestre du Cercle amical français de 
Casablanca, du Club équestre des 
FAR d'Oujda, de l'Ecole de cavalerie 
de police, de l'Ecole Royale de cavale-
rie de Témara, du Club Etrier de Ca-
sablanca (B), de la Garde Royale, du 
Royal Club équestre du Détroit et du 
Royal Club équestre Dar Es Salam de 
Rabat (B). 

Les quarts de finale de cette édi-

tion ont été disputés au Royal Com-
plexe des sports équestres Sidi Oth-
mane Ben Msik à Casablanca (22-24 
novembre) et les demi-finales à 
l'Etrier de Casablanca (29 novembre-
1er décembre). 

Au terme de cette compétition 
sportive, le président de la Fédération 
royale marocaine des sports équestres, 
Moulay Abdellah Alaoui, a remis le 
trophée de la Coupe du Trône 2024 à 
l'équipe du Club équestre Oued 
Ykem. 

L’international marocain Achraf Ha-
kimi a remporté le prix Lion d’Or 2024, au 
terme d’un vote organisé par le journal “Al 
Mountakhab”, avec la participation de 41 
organes de presse. 

Hakimi est le deuxième joueur maro-
cain à remporter ce sacre, après son com-
patriote Yassine Bounou (15e édition). Le 
joueur du PSG a été préféré au Nigérian 
Ademola Lookman, qui évolue à l'Ata-
lanta, et à l'international marocain d’Al Ain 
émirati, Soufiane Rahimi. 

Ci-après le classement: 
 
1- Achraf Hakimi 162 pts 
2- Ademola Lookman 96 pts 
3- Soufiane Rahimi 90 pts 
4- Brahim Diaz 73 pts 
5- Mohamed Salah 61 pts 
6- Ayoub El-Kaabi 51 pts 
7- Victor Boniface 43 pts 
8- Franck Kessié 42 pts 
9- Ronwen Williams 31 pts 
10- Mohamed Abdelmonem 8 pts 

Distinction 
Hakimi remporte le prix Lion d’Or

Le jeune défenseur marocain Youssef Le-
khedim a été convoqué par l'entraîneur du 
Real Madrid, Carlo Ancelotti, pour le pro-
chain match face à l’Atalanta, en Ligue des 
champions. 

Le Real Madrid a annoncé dimanche sa 
liste finale pour ce match, incluant pour la 
première fois l'arrière gauche marocain de 19 
ans pour affronter le club italien, mardi au 
Gewiss stadium à Bergame.Youssef Lekhe-
dim a disputé 15 matchs cette saison avec la 
Castilla (l'équipe B du Real Madrid), inscri-
vant l'unique but lors de la victoire contre Ye-
clano (1-0). 

Le site officiel des Merengues a révélé la 
liste convoquée par l'Italien Carlo Ancelotti, 

marquée aussi par la présence de l'internatio-
nal marocain Brahim Diaz. 

Ci-dessous le programme des matches, 
prévus ce soir,  de la 6ème journée de la Ligue 
des champions : 

Mardi à 18h45 
Dinamo Zagreb-Celtic 
Gérone-Liverpool 
Mardi à 21h00 
Atalanta-Real Madrid 
Bayer Leverkusen-Inter 
Brest-PSV 
Club Brugge-Sporting 
RB Leipzig-Aston Villa 
Red Bull Salzbourg-PSG 
Shakhtar-Bayern Munich 
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En pleine tourmente sur et en 
dehors des terrains, Kylian 
Mbappé est sorti de son si-

lence dimanche sur Canal+, affir-
mant qu'il n'était "pas concerné" par 
l'enquête pour viol révélée par la 
presse suédoise, tout en clamant son 
"amour" pour l'équipe de France. 

La prise de parole du capitaine 
des Bleus, qui accumule les déboires 
sportifs et extrasportifs, était très at-
tendue. Muet depuis le début de la 
saison et absent des deux derniers 
rassemblements de la sélection, la 
superstar a choisi le cadre détendu 
de l'émission "Clique", animée par 
Mouloud Achour sur la chaîne 
cryptée, pour s'expliquer sur ses dif-
ficultés actuelles. 

Cette contre-offensive média-
tique de l'attaquant du Real Madrid 
avait débuté par une bande-an-
nonce de l'entretien, diffusée ven-
dredi sur les réseaux sociaux, dans 
laquelle Mbappé estimait qu'"à un 
moment donné, il faut parler, il faut 
que les gens t'entendent". 

Le champion du monde 2018, 
qui aura 26 ans le 20 décembre, n'a 
de fait éludé aucun sujet qui fâche 
au cours d'une interview-fleuve de 
près de 50 minutes réalisée dans la 
capitale espagnole. Se disant "très 
heureux dans la nouvelle étape de 
(s)a vie" à Madrid et niant une quel-
conque dépression, le joueur a été 
rapidement interrogé sur les accusa-
tions de viol après son passage à 

Stockholm en octobre. 
"J'ai été surpris. Je suis toujours 

surpris d'ailleurs. Ce sont des choses 
qui débarquent, que tu ne vois pas 
venir. Je n'ai rien reçu, pas de convo-
cation. J'ai lu la même chose que 
tout le monde. Le gouvernement 
suédois n'a rien dit. Je ne suis pas 
concerné", a-t-il répondu, ajoutant 
n'avoir "aucune idée" de l'identité de 
la plaignante. 

"J'irai, tout simplement", a-t-il 
dit, interrogé sur ce qu'il ferait dans 
l'éventualité d'une convocation par 
la justice suédoise. 

"Il faut laisser couler, laisser la 
justice faire son travail et quand ça 
va se terminer, chacun réglera ses 
comptes", a-t-il poursuivi. 

Il n'a en revanche pas fait de lien 
cette fois entre le déclenchement de 
l'affaire et son litige financier avec le 
PSG, à qui il réclame 55 millions 
d'euros de salaires et primes im-
payés, comme il l'avait fait dès le 14 
octobre, après les premières infor-
mations parues dans les médias sué-
dois. Mbappé avait alors dénoncé 
sur X une "fake news (...) veille d'au-
dience (devant la Ligue de football 

professionnel, ndlr) comme par ha-
sard". 

Le ton était cette fois beaucoup 
plus conciliant avec le club de la ca-
pitale qu'il a pourtant quitté avec 
fracas l'été dernier en fin de contrat 
après sept années de présence. 

"Le club a énormément compté 
pour moi. C'est un endroit super in-
tense, dans le bien et le pas bien. J'ai 
passé sept années extraordinaires. 
Peut-être que l'erreur que j'ai faite, 
c'est que j'ai tout confondu. J'avais 
des conflits avec des gens, je défen-
dais mes droits de joueur, mais ça ne 

représentait pas le club. Je n'ai ja-
mais tout mélangé avec les joueurs, 
les gens du staff", a-t-il indiqué, re-
connaissant toutefois qu'il aurait pu 
"être plus expressif" avec les suppor-
ters. "J'ai toujours gardé cette at-
tache avec le PSG. C'est une relation 
qui ne se coupe pas comme ça", a-t-
il même raconté, affirmant même 
que ses liens avec l'émir du Qatar, 
propriétaire du club, sont "au top" 
malgré son litige financier avec le 
PSG. 

Mbappé, dont la motivation à 
porter le maillot de la sélection a pu 
être remise en cause ces derniers 
mois, en a aussi profité pour couper 
court aux critiques. Après un Euro-
2024 raté, marqué par sa facture du 
nez et un seul but inscrit sur pe-
nalty, le capitaine n'est plus réap-
paru en bleu depuis septembre, 
assistant de loin à la qualification 
des troupes de Didier Deschamps 
pour les quarts de finale de la Ligue 
des nations. 

"L'équipe de France a toujours 
été le plus haut grade du football. 
Mon amour de l'équipe de France 
n'a pas bougé. Oui, ça me manque, 
parce que ça fait longtemps que je 
n'y ai pas été", a déclaré le champion 
du monde 2018. 

"J'ai tout fait pour représenter 
du mieux possible. J'ai donné mon 
nez. (...) Je me concentre sur le Real 
mais je n'ai jamais abandonné 
l'équipe de France", a-t-il lancé. 

Mbappé sort du silence et affirme ne pas être 
concerné par les accusations de viol en Suède

Chelsea a emporté Tottenham (4-3) dans 
un furieux derby de Londres, di-
manche, et pris une courte avance sur 

Arsenal, le troisième, accroché 1-1 à Fulham du-
rant une 15e journée riche en rebondissements. 

Et si les "Blues" allaient chercher le titre? 
Les Londoniens (2es, 31 points), décevants 

depuis plusieurs années, ont lancé leur saison 
sur les chapeaux de roues et les voilà revenus 
dans le rétroviseur de Liverpool (35 pts), le lea-
der privé de match ce week-end. 

Dimanche, leur entame catastrophique à 
Tottenham, où ils ont encaissé deux buts dans 
les onze premières minutes, a été effacée par 
une seconde période tout feu, tout flamme. 

Le résultat final illustre autant le talent et 
les valeurs de combattants de Chelsea que l'ir-
régularité chronique de son adversaire, on-
zième après trois matches sans victoire. 

"Venir dans ce stade et penser que l'on va 
jouer sans souffrir ou sans connaître de mau-
vais moments, c'est impossible. Nous étions 
prêts pour cela", s'est félicité Enzo Maresca en 
conférence de presse. 

Les "Spurs" d'Ange Postecoglou, eux, se 
sont de nouveau tiré plusieurs balles dans le 
pied, avec des erreurs défensives énormes et une 
baisse d'intensité rédhibitoire après la pause. 

Yves Bissouma et Pape Matar Sarr ont of-
fert deux penaltys à Chelsea, et le spécialiste 
Cole Palmer n'a pas flanché (61e et 84e). Le me-
neur anglais s'est même offert une Panenka sur 
le deuxième, conduisant une partie des suppor-
ters à quitter le stade. 

"C'était une sorte de challenge inutile qu'on 
s'est auto-infligé. Vous donnez deux buts sans 
raison et vous vous donnez une montagne à 
gravir, ce que nous n'avons pas bien fait", a 
réagi Postecoglou. 

Depuis le retour de la trêve internationale, 
Chelsea a enchaîné les victoires et les buts mar-
qués: quatorze en quatre rencontres de Pre-
mier League. 

Ce rythme d'enfer lui permet de compter 
deux points d'avance sur Arsenal (3e, 29 pts) et 
quatre de plus que Manchester City (4e, 27 
pts), tenu en échec 2-2 samedi à Crystal Palace. 

A Fulham, les "Gunners" d'Arsenal ont eu 
la possession (67%) et les occasions (12 tirs 
contre 2), mais ils ont traîné comme un boulet 
le but encaissé rapidement. 

Raul Jimenez, sur une ouverture de Kenny 
Tete, est parti dans le dos de Jakub Kiwior, a 
anticipé le retour de William Saliba et trompé 
David Raya d'un tir croisé (11e, 1-0). 

Arsenal a égalisé sur un corner, son arme 
préférée, avec à la conclusion William Saliba 
(52e, 1-1), déjà buteur mercredi contre Manches-
ter United. Bukayo Saka a crû offrir la victoire 
aux siens à la 88e, mais la VAR et un hors-jeu 

préalable l'ont contrarié. 
"Nous n'avons pas fait assez aujourd'hui", 

a constaté sur Sky Sports le capitaine Martin 
Odegaard, peu intéressé par le classement. "Le 
chemin à parcourir est très long. Nous l'avons 
dit des centaines de fois, nous devons continuer 
à avancer match par match". 

Autre déçu du week-end, Brighton (7e, 24 
pts) a laissé filer une victoire qui lui tendait les 
bras, dimanche chez le seizième, Leicester (2-2). 

Les "Seagulls" ont poussé leur avantage à 2-
0 à la 79e, avant de céder deux fois sous les 
coups du capitaine Jamie Vardy, buteur (86e, 
2-1) puis passeur pour Bobby De Cordova-
Reid (90e+1). 

"Comment expliquer cela? C'est le football, 
parfois. Nous devons en tirer les leçons car 
nous sommes déjà passés par là cette saison. 
Nous devons être plus matures et plier les 
matches", a réagi l'entraîneur Fabian Hürzeler. 

Sur le banc d'en face, Ruud van Nistelrooy 
reste lui invaincu, cinq jours après une victoire 
initiale contre West Ham. 

Ses "Foxes" (16e, 14 pts) comptent cinq lon-
gueurs d'avance sur Ipswich (18e, 9 pts), l'actuel 
premier relégable, qui s'est effondré face à 
Bournemouth (2-1). 

Le promu a ouvert le score au milieu de la 
première période, mais il a craqué en fin de 
match sur des buts des remplaçants Enes Unal 
(87e) et Dango Ouattara (90e+5). 

Liverpool devra encore attendre avant de 
connaître la date de son derby à Everton, re-
porté samedi à cause de la tempête Darragh. 

Chelsea se pose en candidat au titre 

LIBÉRATION MARDI 10 DECEMBRE 2024
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Expresso

Ingrédients 
Pour la pate: 
250 gr farine 
120 gr de beurre en morceaux 
1 jaune d’oeuf 
1/2 c. à café de sucre 
1 c. à café de persil séché 
1/4 c. à café de cumin 
1/2 c. à café de sel 
50 ml d’eau froide + ou – selon le besoin 
Pour la farce: 
200 gr de crevettes surgelées 
4 oeufs 
40 cl crème fraîche liquide 
1 c. à café de persil 
1/2 c. à café de curry 
1/4 c. à café de gingembre 
1/4 c. à café de cumin 
Sel poivre 
20 gr de gruyere rapé 

Préparation :  
Préparez la pâte: 
Dans le bol du blinder, mettre la fa-

rine et le beurre en morceaux, mixez 
Ajoutez le jaune d’oeuf, le sucre, le 

sel, le persil et le cumin, mixez encore 
Ajoutez l’eau en petite quantité et 

mixez, jusqu’à ce que la pâte forme une 
boule ( allez y doucement avec l’eau) 

Couvrez la boule de pâte avec du 
film alimentaire, et laissez au frigo pen-
dant 30 minutes 

Étalez la pâte, et foncez un moule à 
quiche couvert d'un papier de cuisson, 
piquez à l'aide d'une fourchette, ou 
alors des moules individuelles. 

Cuisez la pâte à blanc pour 10 à 12 
minutes 

Pour la farce: 
Faites revenir les crevettes dans un 

peu d'huile, pour bien cuire selon votre 
gout. 

Mélangez dans un saladier les 
oeufs, la crème fraîche, le persil, le 
gruyère râpé et les épices. Salez et poi-
vrez. Couvrez les fonds de tarte de cre-
vettes, versez par dessus le mélange 
d'oeufs 

Enfournez pour presque 20 à 30 mi-
nutes dans un four préchauffé à 180 C 
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Les sécheresses coûtent près de 300 
milliards d'euros par an au mondeQuiche aux crevettes 

Recettes

Un espoir pour certaines per-
sonnes atteintes de lésions de 

la moelle épinière: la stimulation 
profonde de certaines zones du 
cerveau par des électrodes pour-
rait les aider à marcher plus aisé-
ment, selon une étude et un 
témoignage diffusés lundi. 

"Maintenant, quand je vois un 
escalier avec seulement quelques 
marches, je sais que je peux le 
monter tout seul", témoigne Wolf-
gang Jäger, l'un des deux patients 
à avoir participé à un premier 
essai, dans une vidéo diffusée 
lundi. 

"C'est agréable de ne pas de-
voir compter sur les autres tout le 
temps", souligne ce Suisse de 54 
ans, pour lequel monter et descen-
dre quelques marches lors de va-
cances "n'a posé aucun problème" 
une fois l'appareillage allumé. 

Des électrodes lui ont été po-
sées dans une région particulière 
du cerveau, et sont reliées à un dis-
positif implanté dans sa poitrine. 
Lorsqu'ils sont allumés, ces dispo-
sitifs envoient des impulsions élec-
triques au cerveau. 

La technique, expérimentale, 
est destinée à des personnes souf-

frant de lésions incomplètes de la 
moelle épinière - lorsque la 
connexion entre le cerveau et la 
moelle épinière n'a pas été totale-
ment rompue - et capables de 
mouvements partiels. 

L'équipe suisse ayant piloté 
l'étude, publiée par Nature Mede-
cine, s'est illustrée par des avan-
cées récentes utilisant des implants 
dans le cerveau ou dans la moelle 
épinière pour permettre à des pa-
ralytiques de marcher à nouveau. 

Cette fois, ces chercheurs ont 
souhaité déterminer la région du 
cerveau la plus impliquée dans la 
guérison des personnes atteintes 
de lésions de la moelle épinière. 

En utilisant des techniques 
d'imagerie 3D pour cartographier 
l'activité cérébrale de souris pré-
sentant ces lésions, ils ont créé une 
forme d'"atlas du cerveau". La ré-
gion recherchée s'est révélée située 
dans l'hypothalamus latéral, 
connu pour réguler l'éveil, l'ali-
mentation ou la motivation. 

Un groupe de neurones dans 
cette zone "semble être impliqué 
dans la récupération de la marche 
après une lésion de la moelle épi-
nière", a déclaré à l'AFP Grégoire 

Courtine, professeur en neuros-
ciences à l'École polytechnique fé-
dérale de Lausanne (Suisse). 

Les chercheurs ont ensuite 
cherché à amplifier le signal de 
l'hypothalamus latéral par stimu-
lation cérébrale profonde, tech-
nique fréquemment utilisée face à 
la maladie de Parkinson. 

Des tests sur des rats et des 
souris ont montré que la stimula-
tion électrique améliorait "immé-

diatement" la marche, selon 
l'étude. 

"Je sens mes jambes", s'est ex-
clamée la première personne à 
participer à l'essai mené en 2022 - 
une femme -, lorsque son disposi-
tif a été mis en marche la première 
fois, a rapporté à l'AFP la neuro-
chirurgienne Jocelyne Bloch. "Je 
ressens l'envie de marcher", a-t-elle 
lancé une fois que le courant a été 
augmenté, selon la scientifique. 

Les patients inclus dans l'essai, 
qui pouvaient allumer leur stimu-
lateur lorsqu'ils en avaient besoin, 
ont également bénéficié de mois 
de rééducation et d'entraînement 
musculaire. 

Pour la femme, l'objectif était 
de marcher sans déambulateur; 
pour Wolfgang Jäger, de monter 
les escaliers seul. "Tous deux ont 
atteint leur objectif", a souligné Jo-
celyne Bloch. 

D'autres recherches restent né-
cessaires, et cette technique ne se-
rait pas efficace pour tous les 
patients, a prévenu Grégoire 
Courtine. 

Comme tout dépend de la sti-
mulation du signal cérébral vers la 
moelle épinière, la quantité de si-
gnal initial joue. Et si la stimulation 
cérébrale profonde est désormais 
plus répandue, certaines per-
sonnes ne sont pas "à l'aise" avec 
une telle intervention sur leur cer-
veau, a-t-il ajouté. 

A l'avenir, selon ces cher-
cheurs, la meilleure option pour se 
remettre de ce type de lésions 
pourrait passer par la stimulation 
de l'hypothalamus latéral et de la 
moelle épinière. 

 Les sécheresses coûtent près 
de 300 milliards d'euros par an, au 
niveau mondial, alerte l'ONU, au 
deuxième jour de la COP16 sur la 
désertification, dans un rapport 
appelant à des investissements ur-
gents dans des solutions fondées 
sur la nature, comme la reforesta-
tion. 

Les sécheresses, alimentées par 
le changement climatique et une 
gestion insoutenable des res-
sources en eau et des sols, de-
vraient toucher 75% de la 
population mondiale d'ici 2050, in-
dique un rapport de l'ONU publié 
mardi, intitulé "Économie de la sé-
cheresse : investir dans des solu-
tions fondées sur la nature pour la 
résilience face aux sécheresses". 

Le rapport illustre comment 
ces solutions fondées sur la nature, 
comme la "reforestation" ou la 
"gestion des pâturages" peuvent à 
la fois permettre de réduire les 
pertes et augmenter les revenus 
agricoles tout en offrant des avan-
tages climatiques et environne-
mentaux. 

Une étude de 2020 parue dans 
la revue scientifique Global 
Change Biology concluait que "les 
interventions fondées sur la nature 

se révèlent le plus souvent aussi ef-
ficaces, voire plus efficaces" dans 
59% des cas, "que d'autres inter-
ventions pour lutter contre les ef-
fets du changement climatique". 

L'année 2024, qui sera très cer-
tainement la plus chaude jamais 
enregistrée sur Terre, a été mar-
quée par plusieurs sécheresses dé-
vastatrices en Méditerranée, en 
Equateur, au Brésil, au Maroc, en 
Namibie, au Malawi, provoquant 
incendies, pénuries d'eau et de 
nourriture. 

Leur coût "dépasse les pertes 
agricoles immédiates, affecte l'en-
semble des chaînes d'approvision-
nement, réduit le Produit intérieur 
brut (PIB), impacte les moyens de 

subsistance et entraîne des pro-
blèmes à long terme tels que la 
faim, le chômage, la migration", a 
souligné Kaveh Madani, co-auteur 
du rapport et directeur de l'Institut 
universitaire des Nations unies 
pour l'eau, l'environnement et la 
santé (UNU-INWEH). 

"Gérer nos terres et nos res-
sources en eau de manière durable 
est essentiel pour stimuler la crois-
sance économique et renforcer la 
résilience des communautés enfer-
mées dans des cycles de séche-
resse", a affirmé, Andrea Meza, 
secrétaire exécutive adjointe de la 
Convention des Nations unies sur 
la lutte contre la désertification 
(CNULCD). 

Pour certains blessés à la moelle épinière, le possible 
espoir de marcher grâce à la stimulation cérébrale 
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